
HEURE 
MISSION CHINOISE 

éba* M. Hanotaux 

_ _ aoUicltri/inti 
U 4a la France comme de 
• européen* « pour U ci» 

trop dure* •egtbo* « I f 4M 
«a* l t i négociations qui vont 
* •**** borné à prendre «ote des 
do ministre cninoi*. 

j étraagers dans les forts 

NOUVEAU DISCOURS 
H. Waldeck - Rousseau 

Va baoquat po-
ptlon 4 M.Wal 

dan* Je* salon» da Orc/e 
itemocnUigtif- Il comptait plu* 

•on vive*. 
Au feMfft, U sénateur de la Loire • 

Uoaaé • • flrnad dlscour» dont le succès 
tu* vif. 

, M. WsdJ*«k Roussean a beauooop parlé de 
Gambette et émalllé «en d scoura de souve
nirs «or le g'aad tribun. Il * ensuite parlé de 
la politique. Voici quelques extrait* de -

.«Hscoar* : 
i l a a*il tique n'**t pas un bu>, elle n'e*l nW 
«sa « M earr ère. O» a* éoli y entrer ane 1' 
.nu'o» a q*al*>* tboa* * dire ou à faire. Qaaod 
aaaanf, geetboade quitter la scôn* et de nion< 
«arnape dans le* gâterie*. 

Aajowré'nui l'autorité a'e*t faite fanmbl». on df 
f*j*t fa'elto m l ae faire oublier. 11 résulte de ton 
Mil «M torpeur eonatdérabl* dan* tout l'organisme 
~l*eal. Oi a *oaçt d* vastes programmes dont 

M «a antres* n'« é 
L'a» aprea l'antre le* 

*otr H* BMittaara tireara faire *"»»•' i »drsai», 
d'tUejance et de cordialité. Citons ; 

SUT le eoaiamtaairtol. Jat i i . 
Lapege et Saies, «a » • ebaseeura : Ko* 
43-, Offrêt, MMtaiM tt'srtJUe/i*; Hills, lieutenant 
d'; ru;,r.« . Mil. Oonvelst Ure«h*,l>eUUr«.Waa-
qt>l*r. Pacq, KauffmBQ, Follit, Van Butte*U,V*ai, 
Psillun. Vftuirooeteatierghe, Crèpin, Mental ,et 
E*tg. R*en*. 

ttéle* 
qe'sU* fut forti* da ni 

fun* liante de nouveau éevolra ae préparent 
• en est es la svUtfqa* comme dw oselUatlno* 
t*M s*a4*ta pta* 1* pendule a été entraîné d' 
•nui nie* il rerteal de l'eatre eree rit****, 

L'orntear ae déclara partisan énergique de 
I l séparation den pouvoirs mais il n'y n pas 
l ia gouvsrneinsnt safta one bonne adminis-
trat:on : U faut qn« 1rs fonctionnaires ne 
sjsaeat pi* comme ce* gnidea des grands hô
tel» qui appartiennent an presser passant et 
M frnmier voyageur. 

H. Waldeck Rousaaau demande 1* permts-
" r à non tour de la circulaire de 

38. U en donne la raison. On m. 
t an ministère de l'Intérieur moins de 

Slaélisr de recommandation pur jour. On 
répondait que par les formulée toutes im-
aéea. Il n Touln mettre fla 4 cet*. 

Avoir l'esprit le gouvernement, c'est lire réfor-
'aatenr. ce*' lire humain. Aujour .'hui U y a un 
W H L H faat développer le* idées d« travail Jointes 
T* esJUa d'ordre et d'économie, 

Û J nponrl'E 
Waleeei.- appiandikeemeot 

i an buvant à la démocratie 

"hronique du Sport 

belle* manifestations sportlre* de la sai
si grand nombre d'amateur*, ainsi q«e 
naatUeuts co r^urs de la région ont déjà 
ïyi lent adhésion. 
MM prions ceux qui déstrent y participer 
1 faire inscrire le plus tdt possible. 

ton prix en espèces, objeta d'aria et 
s qui aeront décernés aux vaioqueur* 

I diplôme* de Ire 2 et 3- classe, solvant le 

I frsncs seront reçus 
ttn 8. P. L., oafé Willay, place Sébaatopol. 
l Meeetmra ta véloctpeduta» qui dés mot 

lna coureurs sont priés de ae faire 
in» retard. 

L'EXPOSITION 
DES PEINTRES LILLOIS 

u 
. M. Gitfart exposa quatre jolie* toiles. A si 
gnaler partioal èremsnt le paysage n- 61 
brossé avec beaucoup d'art. Le ta, t lisière 
de bois • est également fort bien venu. 

*f. Davi&SenoHuen n envoyé sept ta
bleaux, tous très joliment traités. La n- 33 
« Temps gris » esi tout à lait remarquable. 
Lea numéros 20 et 21 affirment de solide* 
qualités et M présentent avec de» aspects 
réellement séduisant*. 

Foubert est un peintre de U bonne 
école.Sontableao n' (iO, « Sentier dans le 
boia a par un temps de neige, est superbe. 

i aimons moins le n* »H), qui est dune 
teinte volette un pan trop uniforme. Nous 
savon» bien que le paysage en question, se 
révèie i nous i l'heur». 
06, quand il n'eat plu* jour U n'est pas encore 

Selon La très belle image de Lafontaine, 
maia ce violet eat attristant et jette sur 1 en
semble un reflet de mélancolie qui vous entre 
dnue i'oj.l u n i trop descendra juequ au 

LIGUE DE DÉFENSE 
contre les Bouilleurs de cru 

Le comité noua adrets* la communication sul-
vanle; 

Lu réunion dis cultivateurs de r»rrondis-
seaceiHd* Dunkerque a en l en aujourd'hui 
4 Bergues aous la orésidéflee de II. Glaoys, 
aéoateur maire. Elle se oompoaait de 1500 
cultivateurs qui ont applaudi M. Laine con
férencier, contre le privilège des bouilleurs 
décru. Elle a signé un ordre du jtur récla
mant l'égalité de tous les c toyern devant 
1 impôt, priant les députée de la Région du 
Nord de s'opposer énerg'qaement a la dis
jonction i* la question des bouilleur* d» cru 

leur* de cru\ 
M. Ctaeys, avant de lever U séance, a fait 

ppel chaleareùx à tous 1rs membre* de 

dei salles d* la mairie. 
M. Bonté, maire, membre d1) U société des agrl-

, dana une vibrants allocution, 

de ne" ' 
réclamer l'égaii 

représMitHnta de nott* département pour protcisi.ii 

tout a i 

ittvteton 

l 4efsi'< 

Le a ' 0 6 du même peintre eat une étude 
soir le* ravagea produit» par 1» microbe du 
châtaignier. 

On voit par le» arbres d'alentour que le 
microbe a trouvé on véritable terrain de cul 
ture car il envahit toute la région. Triste I 

Le n- 07 est une jolie nature morte de Mlle 
Marguerite Pouxet. 

M, Dtclercg expose aons le n- 03, une table 
de cuisine chargée de différentes choses.entre 
autre* d'un poulet anémique de race cochia-
chinoise qui offre le spectacle de la plus 
plét» do» dislocations. On i 'ava saos doute 
tué 4 coups de maillet pour faciliter le jeu 
den articulation» après décès. 

U, Houzé présente un panneau contenant 
orue études fort bien venues ; elles portent 1< 
titre d» : a Eludée diverses de Wisnant ( P. d» 
C), 4 signaler du même peintre, un très beau 
p«y»*gen-73. 

Lg coin de cuia'ne n- 45 de M. V. de Bar, 
nous révèle un métal nouveau non encor i 
classé. Sa casserole eat transparente... Ça 
"'est pas du cuivre, p u davantage du mica... 

n'est-ce que ça peut bien être? L'auteur de
vrait prendre on brevet pour ta découverte 
de celte nouvelle composition. 

90 de U. FI. Menet, représente un 
spadassin d'alleu» provocante, bien drapé, 
bien campé. 

M. Paul lefelcre, sou» le n 84, expose 
îe composition de grande allure affirmant 
i réel sentiment de l'art. Les pUs d» la robe 

da la femme asa'ie sont savamment drapes, 
la Ut» du personnage a» détache nettement 

ir un fond d'air et de lumière. 
Cest bien conçu «t bien exécuté. 
Le n- 57 eat «a ravissant portrait de Mlle 
t . . . . par If. Dhuymr. Ce tableau est avec 

celai de M. Pbftraun de Wmter, u qu'il y n 
d»m»nx 4 l'exposition des artUtea lnlois. 
Voilé un peintre qui fera son chemin. 

JaT. Paul Baltes a fort joliment peint un 
retour de pdch» (N- 66). L» vionx pécheur ect 
très beau d'allur* et très vrai de mouve
ment. 

Le numéro 156 ne figure pas an catalogue 
it U nous est difficile de le définir. Il repré-
ent» un bébé dOment auréolé, «a train de se 

faire lécher les pieds par an mouton décapité. 
L'enfant eat asets sur an fagot multicolore. 
La scène »« passe vraisemblablement dana 
des paya étrangas où la» arbre» produisent 
des bois d'une variété de cou'eurs inconnue 
dans nos région». Dn reste, tout dan» ce ta
bleau est biiarro jusqu'à la ficelle qui coupe 

deux le paysage et sur laquelle est sus
pendu un mouchoir de poche en train de i M^Dabray. 

L'ABBE NAUDET 
bl&tnè par l'arckévèque de Cambrai 
On Ut dan» la Stmaine reltgieuie du dfo 

cése de Cambrai : 

• Toute maison dtviaée contre elle-même, s dii 
Noire-Seigneur, ne pourra aiibiiater. 

rein de* prino'P 
division qui '" 

pMaH»&*te!U«r,iniieo disponibilité sur 
u demande. s 

, M. Oenallle, préoéd»mm»nt commlsaalre de 
police 4 Dorât (Hauts-Vienne), commissaire 
de polxe 4 Fourmi**. 

Contribution Indirectes 
Ruminations. — E*t nommé oomtnia principal 
Herbe*, par permutaiIOQB . Fié vi.. 

pli**ail les mêmes fpact.c 
Eiraudabj. 

Kit nommé commis principal à Booiegbstn, M. 
Encoutre, récemment dèaigné pour rsmolir les 
méme-t fonciione à l.a Neaville-aii-Pon1 (Marne) 
où il n'a pu é:re Installe, en remplacement de M 
Godart. nommé commis principal 4 Frévll'.e E 
ca/botin (Somme). 

Contribution* Indirectes. — M. Edmond, corn 
"il i Marcbieanes-Faux-Vivier, «si 

nommé ian* les mêmes fonctions I St-André-!oz 
Lille, en remplacement de U. Gardon, nomrn* 

— " prinripal I Wardrecquea (Paade Calais), 
idmond eat remplacé pu " 
principal à Mo-imui. «( 

par H- Podevin. < 
touJl {Pas-ie-calais). 

Hou villes militaires 
Armée, ~ tl me. — ht. Dauvergne, sergent 

le raniment. a A.rres, est admis I suivre les co 
l'Ecole militaire d'artillerie et du génla 

Vendredi denier, décidé d'en r*nïrav«Hy 
existence qui lui était-4 «uargi, U partHflfe 
midi d* son logeaient, déelsrant 4 son pro* 
priétiire qu'il allait faire «o» course tréa 
pressé». Il se dirigea ver» le pare de Bar-
bieux, enfila l'avenue Junien et se tira un 
coup de revolver dans U tempe droit», ni»»* 
sure qui occasionna un» mort Immédiate. 

Bouchée de pain 
Dans la journée de lundi, l'œuvre de la 

Bouchée de palu a distribué 935 soupes etpor-
tioDs de pain aux grandes personne» et {260 
soupes etpjrtion» de pain aux entant» des 
écoles. 

Edmond est remplacé pir M. Thièbaux 
ia principal à tfo-iveaui. *( ce dernier agen 

Podevin. commit a BsiUeul-Sire-Uer 

Legendre, 

Les condamnés Bernard et Mafri 
On a beaucoup remarqué qu'en ealeaduat 

rononoer la peine de mort contre Bernard et 
Maki, les jurés ont msnifaslé leur surprise. 

IN auraient été, imon' iiatement, trouver le 
i-Bident des ass su ainsi que M' lhitiu et 
nr auraient déclaré qu'ils voulaient signei 
i recours en grâce en faveur des deux con 

damné» contre lesquels ils n'avaient pi» 
pensé que leur verdict pût entraîner U pe ne 
capital*. 

On nous assure que M' Hattu «'occupe, en 
effet, de recueillir les signature* de* jurés 

Un entant mort subitement 
Hier vers dix heure» du malin Mme Ve-

cuysae dont le mari est employé chex M. Le-
grand, rue Ste-Thérése, a trouvé son enfant 
Sgé de deux mois, mort dans son lit. 

M. le docteur Harlet que l'on était allé que 
rir a constaté que l'enfant était mort des 
suites d» convulsions. 

i brisent et fout l 

M, l*.tbb-) Naudet e*t venu faire n 

bon marche de--) 

dsa enteignsoietiti 
*u* BolenncK 
Depuis la Syliabus de Pie IX et les encyclique* 

preuément 

plu* aolenoclf. 

Léoa XIÏÏ Quii apostolict 

suffit pas 

de S 
Bumanumgenttt. <Jii 

chrétien 
i prêtre i* n'élr* p is socialis • lai- _ 
devoir d'être antiaoeieliste, e'est-a-dir» 

opposé 4 tout ce qui peut s* réclamer de la doc-
locialieie. Agir on parler au 

veuille ou non, faire la divl: 
i bien, quoi 

mai*, salon I* parole d» No're-Seigne'u 
quoi qi'o 

Le» paiements monétaires 
Par mite de l'ignorance inexplicable d'an 

certain nombre d'agents du Trésor et des suc
cursales de la Banane de France, da< difficul
tés continuent d* s'élever pour la limitation 
itn paiement* monétaires entre le public et 

_ . aux récriminations résultant 
de cet état de choses. 

libératoire les monnaies est 
ainsi fixé: 

Illimité pour lea pièce» d'or et les 
d'argent de 5 fr.; 

Llm té 4 50 <r. • entre particuliers » pour 
les auUes p éoos d'argent,maia « illimité pour 

at 4 faire aux caisses pusl'ques. 
_ _ i appoint de J fr.pour les mouL»! 

de billoa. 

nlversitatres 
eignemsnt 
Lire au F" 

t collège, 
collège 

d'agricâltnre aa 

Nominations 
M. Bfongailrt, basheuar 4* 1' 
méaire classique, répétiteur stagiaire 

d'Arraa, eat nommé répétitei 
M. Leroax, chargé d'an t 

collège d* Cambrai, est chargé, 
«H d «gneuliars aa collège du Catean. 
Mme Cfalmol, né* Boaqaereau. t.-ofeissnri ré

cols nornui* d'Angers, est nommée prufessiur 4 
1-èeole primaire supérieure de LUI*. 

M. Lwnatgie, délégué dana les fonctions da pro
fesseur | t'éeola primaire supérieure de Douai, est 
chargé da* fouettons de répétiteur an lycée de 
Tourcoing, pendant la durée du congé accordé 4 

ESCRIME 
6 r * » « O r e l « d e U U « 

BrUhanle réunion mensuetl* lundi dernier 4 la 
as» d'esulmedu Grand Garde. Celait plaiair d'y 

sécher 
A signaler an portrait rèaasl de M. Rick-

waert (n* 153). 
Nous en resterons 14 de notre visite 4 tra
ira l'exposition d» cette année. L'ensemble 

noua a paru «opérieur 4 celle de l'année der* 
niére et certain* peintres non» ont semblé 
très en progrès-

Et sur ce, & l'année prochaine. 

E. LAOBlLLIËHS-BEàUCLERa 

«M. SjT*ton. prot'Bsear d'histoire au lycée de 
Laon, eat nommé professeur d'histoire au collège 
d'Arraa. 

M. Joly.cblrgé dss fonctions de professeard'bi*-

soirs, de cours d'histoire su lycée ds Vendons 
charge i titra proti-
reée ds Vendons 
lycée de Douai, en 

Commissaires do police 
Sont nommé* : M. Ducorntz, précédemment 

commissaire de police 4 Fourmiea, commis-
•alre de police à ArmenUèrea, m remplace-

Chronique Locale 
ROUBAIX 

LE "SAlïT-SACREMElfT" 
ET U MUNICIPALITÉ 

Le bruit circulant en ville que le citoyen 
Henri Carrette, maire de Koubaix, avait l'in
tention de prendre un arrêté interdisant aux 
prêtres de porter ostensiblement en ville le 
« Saint-Sacrement », un de nos confrère» lo
caux eat allé interviewer 4 ce sujet 1« m»ire 
de Roubaft, qui, dit-il, lut a répondu qu9 ta 
rameur publique n'avait rien exagéré et que 
l'arrêté, soumis au préfet, était revêtu de eon 
approbation. 

Cet arrêté a ajouté le Maire, sera affiché 
dans ''eux o i trois jours. 

La Dépêche, qui a donné cette nouvelle, 
lundi matin, en l'intitulant : « Entente de 
M. le Préfet du Nord et du Maire de Rou-
bsix s, n reçu de U. Vel-Ourand le commu • 

iqoé que voici : 
Lille, 11 

Monsieur le Ré 'acte.' i n chef, 

ihalt querelle. 
Mlle Messiatn ayaut voulu le calmer, ré

cit plusieurs coups qui lui firent des blés 
ïuros assez gravée 4 la tète et au poignet. 

Un cousommaieur présent alla prévenir 
lea agents Delbart et Duthillenl, mais 41'ar-
ivée de ces derniers Spraey retira de 
web." H'îv-

nté. 

dis sèment. 

Accident 
Dans la journée d'hier M. Léopold Pil 

laert, demeurant rae de Flandre, 'Si, s'est 
fracturé le bras droit en tombant. 

M. le dociaur Ballenghieo, qui lui 

TOURCOINCJ 
Conseil municipal 

miolpal se réunira en séanc* 

du jour el-apré» : 
Gaiste d'épargn* : RiélecUon ou remplacement . 

de cinq membree «orlant d'eiereie». _ _ 
Service municipal des eau* : Compte de 1**' — 

B idéal ds 189& — Tarifai série d* prix pour 1895 
— l-'i'urnituree de bnraaa «t inipreuloas — Sou
mission du sieur Lentalre pour lea année» 189J 
•Mflftf. 

CréJiU supplèmenlattesnfirents 4 l'exercice ÎSM 
et ! des exercices antérieurs. 

Adjudtcat on pour daus sns d* la fonroitura 
des plombs et ds celle des robinets eu brons** 
deO.OUL 

Marchés div*rs 4 passer pour fournliar* d* 
eompteu(H et iravaua divers en W95«t WW. 

Marché pour fourniture- et travaux de mécaat-
,ViB*Ui uHoes en 1805 et JW«, 

Usine de Boisbecqire. — Marché pour fourni-
lur* d'huile dite d* lard en 1805 «l 1896. 

Usine de Viscourt. - Mardié p^ur fourmtara 
d'htiile de Moebrineq. en lK35et ltt»6. 

Usine de Bousbecqae. — Marché pour éclairage 
: psndint 'i an*. 

Wortbington pl*ees provisolremsm. 
Marchés divers I passer pour t) 

tgreè""nécessitée pour l'aménagement dMduas 

Achat si montage, i 

Chronique colombophile 
La société colombophile lea • Amis Réunin 

imanche de Paqu«n M avril, 1* lundi da Piques 
> avril, le diusnche3l avril. 

donnera mardi on 3 d* 5 mort _ _ 
Bon Vivant », ru* d** ChiDip», 3Â 
Lundi 11 min, rendage d'an 8 de S «h*s M. 

Doterle.su * Drajron Français 
contre l'Ours de la 

— Lundi 11 mer, 
chez Déairè Dutert 

Dragon-Françiis». 

hBivVi 

rendige if, heures précisée 

Tir à l'arc à ta perche 
_ Sodèté des France-Tireurs ronbalaisiens, 

boalevari d ; 11* t. nous communique le liste des 
! la saison 1H95. La 

Préfet du ttord et du i 
nitonnel : Entente de 1 

le Saint-Sacrement aux malades e 

l accuser récent,on ds 1 

vons denrOcei, U l'a 

Fa son» remarquer que l'interdiction pro-

Le suicide du parc de Barbieux 

Dan» notre numéro d'hier, une confusion 
i nom nous a fait dira que c'était un nommé 

OumortW, ancien soldat belge, qui «'était 
suicidé au parc da Barbieux. 

C'est par erreur que le nom de Dumorlier 
_ été imprimé, le suicidé étant na ouvrier 
forgeron du nom de Julien Vercruysse, &gé 
de 50 ana, qui avait son do ru le le rue Duûot, 
| l'estaminet du * Frais Bouquet ». 

Il y a quelque temps, Vercruyeie fit nu 
petit héritage et ausiitôt en posaossioa du 
magot, U cessa compléUmint de travailler. 
A ce compte u n petit pécule neduru pas long
temps et depuis plusieurs jours Vercruysse 
ae trouvait Bins ouvrage et dans le plus com
plet dénûment. 

14 avril, l ia société 
velis-aVentura », établis ehsi ilayard-I 
du MoDlin-de-Roubais, 1.000 fr. de prix en espè
ces sans aucune retenue. Mise : S frsncs. 

HUILES DU CONGO 
Beauté, vigueur et souplesse de p* cheve

lure par l'emploi dee Huiles parfumées du 
Congo. N'accepte» que des flacons signés : 
•Vicier Vai*st*r>. 

FMgnpkfe artitiif» M r BUUff 
16&, GRANDE RUR, ROUfiAIX 

VILLB DS ROGBAU 

Osmdition pnblign») de» matières uxt i ies 

Entrée» du 4 au 9 mars i895 
Nomb.de cous kilo* 

Sole. . . . 9 698 
Laine peigné* 5,706 •375,146 
Laine filée 1,200 140,348 
Blousses. . 108 9,673 
Coton. . . 445 45,145 

696 1(9 
L* Directeur, 
L. BIFPKB 

U le terrain des Frêne*. 4 
«n fôle d*4W m. ebaeon*. 

Pose de'colonnes montantes au réservoir des 
Franet. 

Dépôt du Hurhon. — Reeonstroetton du mur da 
façade ot travaux divers. 

Usine ds ts Viscourt. Travaux de menuuwrie, 
SubsUtuUon d'un nouvel entrewenenr I l'entre
preneur primitif, déclaré *n liquidation j.idisiaira. 

Chemin vie'min- 1». Parti* coaspfi'* eatr* le, 
cbemlndcsOrlonsel l'wtrèmlt* du Umtoir* vers 
Roncu. Projet d'él»rgiss*ra*nt et d'ailgnenrant. 

BlaucSeau. - Propositions dîacijuhnlion de» 
matériaux i provenir de la déniolitton do dépôt d* 
V Satiété de secoure mutuels • Siint-flenri ». 
— Demande d* secours ; •Saint-Joseph», demande 
d* salai sa 

Tourcoing, < 

diwllon. 
Société des Franc»-Tireurs du Nord. Demsnde 

de Subsi le pour l'organisation d'an tir 4 l'arme 4» 
goerr* en 18'J">. 

Contributions direclei. StablieMmaot é*ls iisM 
des candidats répartit**» poer " 

• itfend 
nouvelle». 

Contributions d 
es candidats réparuiw: 
institut Colbert. Subventien de l'Etst. IndtcaUona 

stqus. Suppression d'au eonr» 
enam. *. reanon d'an cours de basera. 

Autorisation demandée par M. 1* chapelain dot 

Ŝ r* c — Société de secours mutuel* 
des cantonnier-). Demande tendant Iobtenir l'ad
hésion de la ville 4 tttr» d* n 

ces des élèves des e 

xde pluéieare i 
" nt 4 l'allocui 

sociétés de i 

RiuCsOteil munisî-
pal tendant à l'allocation d'u 

*" *• secours mu.u 

éproBvée* d* U riguar d* 
Assurance» des propriétés communale*. 

Geasions de terrain* l 

RAPPORTS DE COMMISSIONS 
(Lecture et d acnssion s'il y a Usa) 

Finança* *t beaux-arts. — Demande d* subven
tion par la société des «Crics Sicka» pour partiel-
par I f 

Demauje d'*4af-Muse des Travaillearst. ' -
'-cation. 

. — Société de tir * la persan 

(Rapport de M. Cruq1 

.tlleurr • 
meataiion de subvention. 

Finance* *1 f«t*». — Sw _ 
iSaint-Georgca». — Demande de subvention pott 

l'orsaot^atlon d'un grand tir international. <H«o* 
port ds M. Cruqoe,]. 

Comice ajrrl coie de Lille, — Projet de conoowre 
I ouvrir | Tourcoing en 1893. (Rapport de M. 
Th»>v-Re»*on). 

Finsncss : Mosude de trois anciens pompt*r« 
néant I ce que leur pension de retraite soit por

tée 4 250 U, su lien de 300 fr, (Rapport d* M. 
TMry-Ressoo,) 

Comptes «t budgets de» fabrique* d'église* (Ran-
irl de M. Tackl. 
Demande d* graiineation par l'un d* MU, le» 

commissaires de poires. (Rapport de M. Thèrv.' 
Rasson.) 

Finances *t voiria ~ Ru* 4 ouvrir entre Ja ma 
de* Piat* et la rue Jean Legranu (Rapport de M. 

Voirie. — Ruea du Château < 
— Reconsiruelio* de l'aqueduc 

Somité municipale de gymnastique . -
TJÉ groupe d'anciens gymnastes, leur servie» f 

militaire accompli, arast n.amfesté le désir dnf 
former, dans la société, une «action de vétéran», la -, 
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— J'en soi» sûr, maître.. . voui êtes bon 
a* voua *ave« trop combien j * vsua sois dé-

.Vsané... 
i - L*« forêt» de Ua-Tbué tentât d» re-

naire aux rebelle»? 
*•—-^flm 

saasj 
i son maittr* avec effarement 

i ntémes terme». 
I fit l'Annamite, m»Mre, vous «soles 

ïtaia U n'eat pas ni-

oua; « désirez, maître, 

«st aux pirate» qa» j« 

>, mal» je ne comprend» 

_ a'atteflèent cjne de» 
J | précis su* Isa (orèU et «n 

I*s»aWb7d»Js«UUfCn»ur atta-
et le» oaWotr». jna<juan>our-

^fs^snjsi '» M aoot r — 

— Lea renseignement», c'est mol qui la» 
apporterai 4 Bac-Nina et le guide oui con
duire la colonne vers las aille» inconnus de 
ces massacreurs de femmes at d'entants.. 

~ Maître J maître 1 
— Ce sera moi, A-Klm, fit Robart simple

ment. 

— Maltrsese ne vous le permettra jamais. 
— Au»»] j» partirai sans ré venir ma mère. 
— Et le maître, lui, non plui, ne eonsen-

— S'il le faut, loi non pin» ne sera pas 
prérenn. 

— Et si vou» mourex dans votre expédi
tion, maître, car 11 ne faut pas vous 1» e». 
cher, c'est la mort 4 peu près cirtaloe t . . . Il 
7 aura tant d'ennemis contre vous, dan» ces 
forêts, maître... Il y a le» bandiee dont 
TAU» allez ridai 1» mystérieux refuge et qui 
m vous laisseront jamais revenir et qui vous 
feront périr dan» le» »opp!ica» les plus abo
minables; - U y n la faim, U y a les tigres, 
la» lorôl* en sont Infestées, — il y a 1» flè-

». 
- P a n m'importa A-K'm, J'irai... j'irai 
A Kim regarda son jeune maître avec tria-
— Non, malt», vous n'Ira pas seul... 
— Ht» veux. 
— 3o Ton* désobéirai, maître. 
— Je te l'ordonna Je a* veux personne 

avec moi. 
— Si von» refuse» voir* serviteur qui vous. 

aime, votre guide et votre compagnon de 
l a m e , Je jure que Je préviendrai ma mat

ent*. 
Robert rsata un moment silencieux. Ce 

dévouement l'avait ému. 
n lui tendit In main. 
— J» oonsMis ton affection. Ta viendras. 
— Merci, maître, pourtant, réfléchissez en-

eoes, «cages 4 votr* mère qui u* ?oa« survi
vrait p u ansorémeat. Mol, je suia peu de 
enoae. J» n'*r psi de f*mUl». Personne ne M 

» a a » f t ! ! L t i a ^ ^ K a J S X ! ! ? I*. 

ordinaires. Non, il» «ont, Cent de» forêts d» («oopçons qu'il se tramait quelquiçhoie contre 
IIu-Thué, admirablement organisés. Ceux que 
vous appelez pirates sont en réalité des re 

'— son bonheur était ce ûla qu'elle chérissait 
tant, Robert lui-même, aon Robert aimé? 

Lorsque Robert rentra, il vint embrassent patriotisme. 11» représentent le parti national 
en lutte contre l'influence ''e votre patrie et 
lie reçoivent leurs encouragements de l'An-

et de in Chine. Ce paru a des represen-

dévoile, sont toujours de» personnages in
fluents, instruit» et riches. Le chef général 
reste dana l'ombre, car les populations rive
raine» delà forêt ne prononcent jamais ~ 

Toutefois, il elt probable qne c eat au milieu 
même de» forêts de Unè-Tbué, 4 l'abri de 
quelque» formidables retranchements a u 
quel» la forêt même sert de première et Infran
chissable enceinte, qu'il dir'ge la rébellion 
contre von», laissant aux chefs de bande» le 
soin d'agir selon les circonstances, sou leur 
responsabilité... 

Robert écoutait A-Kim avec at'entiou. 
— Tout ce que tu m» dis, A Kim, loin d'é

branler ma résolution, ne fait que la confir
mer, au contraire. Plu» forte est ctte orga
nisation et plua 11 eat Indispensable de la 
briser. Je partirai. 

- r -
r«ut«__ . 
prenons 14, il ne faut rien laisser au hasard, 4 
nneounu. Permet ter-moi de longer 4 ces 
préparatifs. 

— Il est Inutile d'attendre davantage. 
Combien te faut-il de temps pour le» prépa
ratifs dont ta parles T 

— Deux jours an plus. 
— Nous part rona donc dans deux jour». 
Marthe avait vu ennemi'*» Robert nt A-Ktra. 
me* promenadf* n étalent puarsre*. Robert 
îeetatt presque tous les Jours et A-Kim *c-

eoDttpsguiit ordfnalrement *oa jeun» maître. 
Pourquoi, ce matln-ll, Marthe eut-elle d«» 

_, plein de fièvre. 
Marthe vit tout cal», mais ne fit aucune ob-

Sen'.ement, lorsque Robert se fut éloigné, 
elle fit un signe 4 A-Klm, et t'obliges de res
ter auprès d'elle. 

L'Annamite attendit, humblement, sans 
soupçon, du reste. 

— A-Kim, tu es le compagnon de Robert et 
tu lni es dévoué. 

— Ma vie est à lai, s'il la veut... maîtresse 
le lait bien. 

— A-Klm, tu es honnêt*. et loyal... 
— Je suie chrêfen, maîtresse, et lea mis* 

sionnairei françtis m'ont appris, il y a long
temps 4 détester les fourberies. 

— Tu n'es pas menteur? 
— La mensonga est une Uriieté, maîtresse, 

et A-Kim fl'e.t r**nn lûîh*. 
— Mon cT-ii nie dit que tu viens de rece

voir unegnve c nflience. 
L'Annamite, surpris, baissa la tète et se 

pas trompé, tn le 
mit 4 trembler. 

— Et mon cœur ne 

— Maîtresse!... 
— Répond s-mol. Que t'a dit 

— A-Kim, c'est toi que le questionne, dit 
Marthe avec sévérité,.. Réponds. 

— Je ne le puis, maîtresse. 
— Tu e» donc nu serviteur tUèle ? 
— Non, Quiirssae, je vous aima... 
— Pourquoi oe peux-t» parler?... Pour-

quoi neveux-tu psi obé;r? 
— Parci qu» J ai promis 4 mon maître d» 

n» taire... 
— Ces* donc b'en grave? 
— Tréa grave, maîtresse... Si la parle, 

mon jeune maître s» douera d» mofev II*me 
repnui pn... ne voudra plus qUa^e l'accom

pagne... Et le jfiune maître est hardi, mal. 
tresse, téméraire même... 11 eat trop enfant 
pour réfléchir au danger, et il a confiance 
dans sa fore»... Si A-Kim ne peut pins l'ac
compagner, qui ve liera sur lui, écartera las 
périls f... Jusqu'aujourd'hui, A-Klm ne lui a 
guère été utile que pour l'empêcher de se 
perdre et pour lui apprendre 4 connaître les 
meilleurs terrains où il trouverait toujours 
des faisant} 4 tirer, des cerfs 4 surprendre... 
Ma;sai le Jeune maître... devenait plu» en
treprenant... A-Kim voudrait être 14 pour 
veiller toujours... et si A-Kim ne tient pas 
la promesse qu'il n faite, soyez sûr*, maî
tresse, que le jeune maître cherchera un 
autre serviteur. 

Et l'Annamite, les yeux laissés, ajouta très 
bas: 

— Cela me ferait beaucoup de peine, mal
tresse. 

Mils Marthe savait que Robert ne dirait 
BBaM 

Cet homme seul pouvait parler, pouvait 
la renseigner, dissiper ou* confirmer sa» épou
vantes secrètes. 

Elle insista. 
- Parle A-Klm, je la 

fut d'un» voix altérée qu'il raconta 
conversation avec son jeune maître. 

Puis lt se tut et attendit. 
Marthe, pâlie soudainement, semblait dé

faillante, une émctlon bicarré, s'était empa
rée d'elle. Elle avait la sensation qu'on la 
séparait de son cœur et que-quelqu'un l'em
portait, ce O'T-ur si tendra, pour le torturer et 
pour le martyrisai ' 

*"* "lui-14 qui le m 
iflls, 

«file n'eut pal une larme. Ses yeux restèrent 

mattr* lur sa déterrai» atlott? 
— uni maîtresse, i's> fait tout c» que 

j ai pn. 
- Celts expédition «at danmreuae. n'eiUs 

p**t- r 
A-Ktta ne répondit rien. 

Marthe, comprenant 4 demi-mot : / 
— T'es dangereuse, n'est-ce posT 

«e contenta d'incliner la tête, nat 

Alors, l'Annamite, sans penser 4 l'héroïsme) ' 
de sa réponse : 
- — S'il part, H ne reviendra pas, maîtresse; 
et c'est pourquoi je voulais tant partir aven' 

U ajouta aussitôt, i reproche tréa 

— Maintenant que j'ai parlé, voudra-t-K 
encore de mol ? 

— Tu •» un serviteur dévoué, A-Kim, je t« 
remercie... Heureusement, Robert n'aura 
pas besoin de ton dévouement. Il n'entra* 
prendra pas cette folle équipée., 

resta toute saisie. 
— Croia-tu qu'il me désobéirait ? 
— Oh! maîtresse... fit l'Annamite tréT 

troublé. 
— Parle, voyons, parle! Je veux qne tu ma 

dises toute ta pensée... 
— Oui, maîtresse, le jeune maître vou» dé

sobéira tôt on tard... 
— Mon Dl»ul fit-aile douloureusement... 
Et cette fois le» larmes lui échappèrent. 
Quand elle fut pin» calme : 

— Dans fieux Jetrs. préve*l« 
maîtresse... 

- L'ingrat! L'IngratI II ne m'aime psal.» 
Elle fit un «igné 4 l'Annamite. Celai ci *t 

retira. Marthe resta taule. 
Dans la soirée, elle vit Robert entrer caex 

elle. L* jeun* homme tout en eom'dirantl« 
but noble et héroïque de son expédition a» 
•entait quand mém» une sorte de remonta. 
Abandonner ainsT sa mère-, c'était mal . . . 
Ne valait-il pasantnux tout lui confier ? 

Il vit cette fois, que-Marth» avait pleuré. 
IlVembri 

Hriates»»7 
- D e t o l mot fit»,*dit-elle, ft regardant. 

flxsmsjaV « ' 
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